
échoué, il ouvrait l'arrière-pays à ses compatriotes, 
amateurs de fourrures et, bientôt, colons. 

Anglais et Français s'engageront dans une compé-
tition qui leur assurera progressivement la maîtrise du 
continent nord-américain, à l'exception des terres dé-
couvertes par les Espagnols. En 1608, Samuel de 
Champlain établit son «abitation» à Québec qui de-
vait devenir le berceau du Canada français. En 1610, 
Henry Hudson donne son nom à une baie qui apparaît 
comme une immense échancrure de la côte nord. De 
là, les célèbres «aventuriers» anglais de la baie d'Hud-
son (adventurers), rivalisant avec les Français, cher-
cheront à s'assurer le monopole du commerce des 
fourrures avec les Indiens. Alors que les colonisateurs 
anglais se dirigent vers le nord et le sud, les Français 
se dirigent vers l'ouest; par le Saint-Laurent, ils attein-
dront les Grands Lacs et, par-delà, les plaines cen-
trales et la vallée du Mississippi. 

Le XVIIe siècle voit les Français prendre posses- 
sion des rives du Saint-Laurent et, dans une certaine 
mesure, de l'Acadie, sur la côte est, tandis que les 

12 colonies anglaises de Nouvelle-Angleterre et de Vir- 

Édifice du Parlement, vu  
de la Pointe Nepean, 
et statue de Champlain 
avec, à ses pieds, un 
Indien huron scrutant la 
rivière Outaouais. 
(L'explorateur remonta 
l'Outaouais à deux 
reprises, en 1613 et 
en 1650.) 


